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La préparation relative aux applications mathématiques est
aussi insuffisante. Pour satisfaire aux exigences de l'enseignement,

tel qu'il est actuellement conçu, il est désirable que les

universités et écoles techniques supérieures de notre pays organisent

un ou plusieurs cours spéciaux destinés à initier les futurs
maîtres aux applications des mathématiques.

Nous pensons en première ligne aux observations astronomiques avec des

moyens rudimentaires, à la connaissance des méthodes et des instruments
astronomiques les plus importants, aux exercices de topographie en vue de

lécole, et, surtout, aux exercices de travaux manuels, alin que les futurs
professeurs puissent, plus tard, guider leurs élèves dans la confection de
modèles divers, etc. Ici se place le désir, maintes fois exprimé, que le
futur professeur de mathématiques soit, par l'université, mis au courant des

questions économiques et politiques en rapport avec sa branche (comptabilité,

affaires de bourse et de banque, questions d'assurances) de façon qu'il
puisse collaborer à l'instruction civique des élèves. Enfin, il faut relever le
fait, que dans plusieurs universités, la préparation en géométrie, spécialement

en géométrie descriptive, laisse à désirer en ce que les étudiants ne
sont pas suffisamment astreints à la constructien d'épures exactes, sur la
planche à dessin.

5. La S. S. P. M. se rend parfaitement compte que la réalisation

de ses vœux n'est possible que si le programme des études
est allégé dans d'autres domaines. Il adresse aux établissements
d'instruction supérieure la requête qu'on veuille bien décharger
les candidats à l'enseignement des mathématiques des .cours qui
n'ont de valeur ni pour leur culture scientifique mathématique, ni
pour leur vocation future, cela en vue de la réalisation des
propositions qui viennent d'être faites. En tout cas, seules les sciences
mathématiques et les sciences exactes voisines devraient faire
partie du programme d'étude.

6. La S. S. P. M. recommande aux professeurs universitaires
d'accorder plus de temps que cela n'a été coutume jusqu'ici aux
leçons d'exercices, et moins, aux leçons d'exposition, dans le but
d'introduire les étudiants à l'étude directe des traités existants et
des mémoires originaux. L'enseignement supérieur devrait considérer

comme taches principales : l'établissement solide des
notions fondamentales et l'examen des problèmes à la lumière de
la théorie de la connaissance et de l'histoire.

Nouvelles diverses. — Nominations et distinctions.

Danemark. — M. P. IIeegaard, professeur à l'Université de
Copenhague, est nommé professeur à l'Université de Christiania.

M. T. Bonnesen est nommé professeur de géométrie descriptive
à l'Ecole polytechnique de Copenhague.
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France. — Académie des Sciences. — M. G. Kœnigs est

nommé membre de la section de mécanique, en remplacement
de M. H. Léauté, décédé.

Italie. Académie royale dei Lincei. — M. G. Castelnuovo,
professeur à 1 Université de Rome, a été nommé associé national.
— MM. Borel, Goursat, Hadamard (Paris) et Lamb (Manchester)
ont été nommés associés étrangers.

Académie des Sciences de 7umn. — Ont été nommés membres
correspondants, dans la section des mathématiques pures, MM.
Berzolari, ^Pavie), Marcolongo (Naples), Pincherle (Bologne),Ricci et Severi (Padoue) ; dans la section des mathématiques
appliquées et sciences techniques : MM. Albenga, Colonnetti et
Maggi (Pise), Reina (Rome).

Privai-docents. — Ont été admis en qualité de privat-docents
M. E.-G. 1 oGLiATTi, pour la géométrie projective et descriptive,
à l'Université de Turin; M. A. Vergerio, pour l'analyse infinitésimale,

à l'Université de Bologne.
Periodicadi Matemalica.— La direction du Periodica

maticaet du Supplemento annonce qu'en raison de la guerre, elle
se voit obligée de suspendre temporairement la publication de
ses deux périodiques.

Suisse. — M. E. Hecke, professeur à l'Université de Bàle, est
nommé professeur à l'Université de Gœttingue.

M. H. Weyl, professeur à l'Ecole polytechnique fédérale de
Zurich, est nommé professeur à l'Université de Breslau.

Société mathématiquesuisse. — La prochaine assemblée
annuelle aura lieu à Lugano le 10 septembre 1918.

Nécrologie.

Georges Cantor. — On annonce la mort, survenue le 6 janvier
1918, de M. Georges Cantor, professeur à l'Université de Halle.
Fils d'un négociant danois établi à Pétrograd, Georges Cantor
naquit dans cette ville le 3 mars 1845. Il fit ses études à l'Ecole
polytechnique de Zurich et aux universités de Gœttingue et de
Berlin. Admis en qualité de privat-docent à l'Université de Halle
en 1869, il fut nommé professeur extraordinaire en 1872, professeur

ordinaire en 1879.
Doué d'un esprit inventif d'une grande originalité, G. Cantor

ouvrit des voies nouvelles aux sciences mathématiques. Son nom
restera indissolublement lié à la théorie des ensembles dont il fut
le véritable créateur. On sait qu'il resta d'abord sceptique au
sujet de la portée de sa théorie et qu'il hésita pendant près de
dix ans à la faire connaître. Il ne la fit paraître que lorsqu'il fut
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